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(-'et qui pîréède est le, traitement à suivre pour
un terrain cultivé à lat charrue avant (le l'avoir
planté en tabac ; tout autre est la culture <'un
terrain neuf ou précédemment planté eii trèfle ou
en prairie et que le tabac affectionne particuliè-
renient. Il est d'usage dle travailler le terrain
profondément, muais cela peut se faire de plusieurs
manières différenites.

I )anis un terrain vierge, il faut arracher toutes
les racines fini maîintiennient la terre pas assez
serrée et seiaient un ob>stacle four lat charr-ue et
lit herse. Lat prairie ou le champ (de trèfle dle-
vromît être reýtournés trois semaines avant lat
plantation à s" oni f 0" de- profondleur, en ayant
goiti que le sillon soit complètement retoutrnt,
afin que liherlue soit cassée jusqun'au fond.

Il uit ')il quilîze.jours après, alors que la terre
est ta.ssée-, lat lerser vitimplètenient dans le sens
(lu sillon, afin d'empécîe- l'herbe de se rvh-ver
(le înouveau.

l'eu de temips avanit lat plantation, hierser- de
nouveau, et, s'il es.,t nîécessaire, sar-cler puis hierse-r
unîe troisièmeî fois ; cette dlernmière far(oti e.it faite
eni travers. Ce traitemnt qlu'on emîploie piour lat
prai rie et le trèfle, a l'avanîtage que le terraini
réve-ili l it retou î'll île permiet lias aux iiau van-
ses hîerbe's dei housser, et que ette furl ait
i îfiveî dle fumîiierî (1-îî fi î, Sii la couche veilai t à
mnquer, fl- triLvail nî'est pa pecrdu et l'on peut
pl anteir auitre ch(ose'.

Le he ýaeC a;ipau r-ii le, b'rret in. - C'est uni fait
al'aoluisieiît conîstaté fille n'iîmporte où piousse
le tuaa, soit i nd iviiiuvlI ii nit. soit par granlde.%
éten(lueii, la terre'î se- stérilise et reste Cii friche
pend(anlt un te-mips plus ou mnîs lonîg. Aussi,
celui qlui veut, tout vit cultivanît cette phanite, lie
pa:s épu iser complètemient sa terre, doit agir- avec
pruenice ; ne se livrer à cette culture qui' sur
un terraini riche ; enmployer- beaucoup del rumiî-r
et suivre un systèmîe sérieux (le rotation.

Je suis d'opîinion que le tabiac par lui-mêe-i
lie de.manîîde pets uîîe grandle quantité de fumier
la pîremiière fois qu'on le pîlanite, surtout si la terre
est rihe, e't mêm-ie q1ue le fuie~ r an imal risqfue
de giltîr le tab>ac, qu'il soit pi 'ur le cigare ou
pour lat pipe ; niais pour lat récolte qui suit ce-lle,
de. tabîac. lat fumîure n'est jamiais faite assez. ti)t
lài assez fort.

If) 'roi i i.q l iiiî i flo t ulv leiil.;. e n1 i e i wé l f le, il.ii,
ontiét ai.' îoîiminii,îé tur Muonsî-ienr J. 'm. F-rtiv-r, limal îîac.
turbor dii cigaro - Crûnîîc de lat Crêînu."

L'emploi (les fumiers rst loin d'être indifférent
suivant les dlifférentes sortes (le tab'ac qu'on cul-
tive, et nous pouvons les classer <le lat mîanière
suivante - -Pour être appliqué peu (le temps
avant la plantation et à quantités égales pour
toutes les sorteï (le tabac

Io Guano, 200 à 3(10 livres à l'arpent.
2o Fumier de poules, 400 à 500 livres.
:3o Fumier vert, n'importe quelle quantité.
4o Fumier de nioutonF, 6 chargements; à deux

chevaux.
rio Fumier de vaches, 10 chargements à deux

chevaux.
Pour tabiec à chiquer et à priser:.
Io Fumier de mocutons, 1il, à 12 chargaements

par- arpenît.
2)o F"umier (le vaches, 21) a' 30 chargements.
3lo Funiî'ir ile, cheval, 15 à '25 chargements.
-I Fumier d& pores, 20) à 30 chargements.
Ces deux (lcrnier.'ine valent absolument rien

quand il s'agit de< tabac à fumer ou pîour le
cigare.

Les trois premiers (guanoe, fumier de poules et
fumier vert) doivent, être comî'létég, après lat ré-

colte, par une grande quantité (le fumier de che-
val. Les tiges de tabac elles-mêmes, pourries ou
brûléeq, la cendre étendue sur la terre avant lat
transplantatian ou placée dans le sillon, vous
procureront un excellent fumier, mais il n'est
pas sullisant.

Dan% les fermes biien cultivées, où le terrain
vaut (:her, il serait bon dle semler, en automne, du
seigle pmour fourrage sur la terre à tabac ; vous
pouvez alors vous en servir conmme foin ou le re-
tourner comme fumier au commencement <le
j uillet, suivant que vous le j ugerez convenable.

On nie doit lpas oublier (le faire, pour le Seigle
comme pour le tabac, un labourafe profond et
adopter une bonne rotation. Voici ce que je vous
conseillerai de faire

1ère année - M;iïs patates, choux ou toute
autre récolte exigeant un sarclage.

2e année - Orge (le printemps avec du trèfle.
3e année - Trèfle.
4le ap.née - Le trèfle retourné et enterré au

communencement (le juin et tabac.
le année- - Blé.
Les numéros I et 4 avec adjonction (le fumier.
S il est poRsible de labourer le ýeigle vert pîour

précéder le tabac et de revirer le trèfle pour le
blé, ce qui peut être également très pçoductif, il
faut procéder de la manière suivante

1ère et 2e année - Commne dessus.
3 e année - Trèlle; récolte labourée pour le blé,

hiersé en dessous.
-le année - Blé ; labourer eii automne puis

semer du seigle.
5e année - Le seigle vert labouré et tabac.
Les numéros 1 et -5 av ec ad *jonction de fumier.
Si vous désirez plus de blé, les 1ère. 2e, 3e, le

et Fie année, comme ci-dessus, puis du blé la (;e
année,

Dans ce cas, les numéros 1, ;- et (,e si possib>le,
doivent être fumés.

Je considère ce dernier système (le rotation
en 6 années, comme le meilleur, puisqu'il vous
procure trois récoltes de piaille qui vous seront
très utiles pour le fumier. De plus, les récoltes
de grain, telle que l'orge et le blé, sont sur-es et
il n'arrive pas, comme dans le deuxifme systèmîe,
qu'une récolte à binage suive le tabac qui en est
également une.

Le tabac se trouve replanté tous les sept ans,
dans le mêtme terrain, ce qui suflit pour ne pas
ruiner la terre, et le tabac bénélicie (le ce fumier
de seigle et (le trèfle, labouré en dessous.

T1ransplantation. - Quand le plant de tabac
atteint la grandeur du plant de choux, c'est à-
dire qu'il possèdle quatre feuilles et qu'il a -V' il 6'
de hauteur, il est bon à repiquer. La première
chose est (le préparer le terrain en rang avec la
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